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Fondateur de l’Opus Dei. Espagnol.. 
 

Extraits de ses homélies. 
 

 « Le chrétien ordinaire – qui n’est pas un religieux 

et qui ne se retire pas du monde, parce que le monde 

est le lieu de sa rencontre avec le Christ – n’a pas 

besoin pour se sanctifier d’un habit extérieur ou de 

signes distinctifs. Ses signes sont intérieurs : présence 

constante de Dieu et esprit de mortification. En réalité ils 

ne font qu’un, car la mortification n’est rien d’autre que 

la prière des sens. 

 La vocation chrétienne est faite de sacrifice, de 

pénitence et d’expiation. Nous devons réparer pour nos 

fautes et pour les péchés des hommes. Nous devons 

suivre de près les traces du Christ : nous portons toujours 

en nous la mortification, l’abnégation du Christ, son 

humiliation sur la Croix, pour que, dans nos cœurs aussi, 

se manifeste la vie de JESUS (2 Co 4, 10). » 
 
 
 

 « Nous pouvons nous élever jusqu’aux humbles 

sommets de l’amour de Dieu et du service de tous les   
hommes. Mais pour qu’il en soit ainsi, il ne doit y avoir dans notre âme aucun recoin 

où ne puisse pénétrer le soleil de JESUS. Il nous faut rejeter loin de nous toute les 

préoccupations qui nous séparent de Lui : le Christ dans ton intelligence, le Christ sur 

tes lèvres, le Christ dans ton cœur, le Christ dans tes œuvres. Toute ta vie – cœur et 

œuvres, intelligence et paroles – sera remplie de Dieu. » 
 

 « Il n’y a qu’une seule race sur la terre : la race des fils de Dieu. Nous devons 

tous parler la même langue, celle que nous apprend notre Père qui est aux cieux, la 

langue de JESUS avec son Père, la langue que l’on parle avec le cœur et avec la 

tête, celle dont vous vous servez en ce moment dans votre prière. » 
 

 « J’ai toujours essayé, en parlant devant la crèche, de contempler le Christ 

Notre Seigneur ainsi : enveloppé de langes, sur la paille d’une mangeoire ; et lorsqu’Il 

est enfant et ne parle pas encore, de voir en Lui le Docteur et le Maître. J’ai besoin 

de Le considérer ainsi, car je dois L’écouter. Et pour écouter ce qu’il a à me dire, il 

me faut m’efforcer de connaître sa vie : lire le Saint Evangile, méditer ces scènes que 

le Nouveau Testament nous rapporte afin de  pénétrer le sens divin du cheminement 

de JESUS sur la terre. 

 Nous devons en effet reproduire en nous la vie du Christ, en connaissant le 

Christ : à force de lire la Sainte Ecriture et de la méditer, à force de prier, comme 

maintenant, devant la crèche. Il faut comprendre ces leçons que nous donne JESUS 

dès son enfance, dès sa naissance. En grandissant et en vivant comme l’un d’entre 

nous, JESUS nous révèle que l’existence humaine, nos occupations courantes et 

ordinaires ont un sens divin. 

 Les années cachées de la vie de JESUS sont des appels que nous adresse le 

Seigneur pour que nous sortions de notre égoïsme, de notre confort. » 
 

 


